
Quelques textes de Chiara Lubich 
(Éditions Nouvelle Cité) se rapportant à 
la Parole de vie de mars 2006 
 
 
“... Celui qui fait la vérité vient à la lumière”  

(Jn 3,21) 
 
 
POINTS A SOULIGNER: 
 
- Pour entrer dans le Royaume des cieux, il faut 
accueillir la vie nouvelle apportée par l’Evangile et se 
laisser transformer intérieurement. 
 
- Vivre dans la vérité nous fait déboucher dans la 
lumière. Le Christ est la vraie lumière. 
 
- Écouter la Parole de Dieu ne suffit pas, il faut la mettre 
en pratique pour rester cohérents avec notre foi. 

 
 
Extraits de “Pensée et Spiritualité” 
 
- L’aube, page 40: 
 
Dans ce discours prononcé en 1997, Chiara Lubich 
évoque les étapes principales de son histoire, qui 
s’imbrique dans celle du mouvement des Focolari. 
 
(...) Au bout de quelques mois, environ cinq cents 
personnes de tout âge et condition sociale, 
s’efforcent de partager notre Idéal. Et entre nous 
tout est en commun, comme dans les premières 
communautés chrétiennes. 
 
Les paroles de l’Evangile sont uniques, (...) elles 
peuvent se traduire en vie, elles sont lumière pour 
tout homme et donc universelles. En les vivant, 
tout change: notre rapport avec Dieu, avec notre 
prochain, avec nos ennemis. 
 
Ces paroles donnent leur juste place à toutes les 
valeurs et font tout déplacer (...) pour mettre Dieu à 
la première place dans le cœur de l’homme. Elles 
comportent des promesses extraordinaires: le 
centuple sur cette terre et la vie éternelle. 
 
C’est un Évangile que nous ne connaissions pas 
auparavant. Plus de fausse piété, de rengaines de 
prières vides, de Dieu inaccessible ! Nous avons 
trouvé la religion de Jésus. C’est Dieu qui opère. Si 
nous le suivons, pour le peu que nous lui donnons, 
il nous comble de ses dons. (...) 
 
Il n’y a aucune situation humaine qui ne trouve une 
réponse  dans ce petit livre qui rapporte les paroles 
de Dieu. Les personnes du mouvement s’y 
plongent, s’en nourrissent et se ré-évangélisent. 
 
- La  règle d’or, p. 175-176: 
 
N’as-tu jamais été insatisfait au plus profond de toi-
même de ce que tu fais, de ce que tu es ? 

 
 
Si tel est le cas, tu seras heureux de trouver une 
formule qui te donnera la plénitude dont tu rêves, 
quelque chose qui ne te laissera plus le goût amer 
de journées à moitié vides. 
 
Une parole dans l’Evangile (...) résume toute la loi 
inscrite par Dieu dans chaque être humain: 
 
Écoute-la: “Tout ce que vous voulez que les hommes 
fassent pour vous, faites-le vous-mêmes pour eux: 
c’est la  Loi et les prophètes”. 
 
On appelle cette phrase la “règle d’or”. 
 
Le Christ l’a prononcée, mais  l’Ancien Testament, 
Sénèque et Confucius la connaissaient déjà. Et bien 
d’autres encore. Cela nous dit combien elle tient au 
cœur de Dieu, combien il désire que tous les 
hommes en fassent leur règle de vie. (...) 
 
Aimons de cette façon chaque prochain que nous 
rencontrerons. Imaginons-nous dans sa situation et 
traitons-le comme nous aimerions être traités si nous 
étions à sa place.  
 
Dieu, qui demeure en nous, nous suggérera 
l’expression d’amour qui convient pour chaque 
circonstance.  
 
A-t-il faim ? Nous nous dirons: c’est moi qui ai faim, 
et nous lui donnerons à manger. Subit-il une injustice 
? C’est moi qui la subis ! Est-il dans l’obscurité et le 
doute ? Je suis dans le noir avec lui. 
 
Offrons-lui des paroles de réconfort et partageons sa 
peine. Nous ne serons pas en paix tant qu’il ne verra 
pas clair, tant qu’il ne sera pas soulagé. C’est ainsi 
que nous voudrions être traités. (...) 
 
Et ainsi de suite, sans faire de distinction entre 
personnes sympathiques et antipathiques, entre 
jeunes et personnes âgées, entre amis et ennemis, 
entre compatriotes et étrangers, entre beaux et 
laids... L’Evangile parle d’aimer tous les hommes 
sans distinction. 
 
Sans doute, mes paroles semblent un peu naïves... 
Pourtant quel retournement elles demandent ! 
Comme elles sont éloignées de notre façon 
habituelle de penser et d’agir ! 
 
Courage alors ! Essayons.  Une journée vécue ainsi  
vaut une vie entière. Le soir nous ne nous 
reconnaîtrons plus nous-mêmes. Une joie nous 
inondera, une force nous envahira. Dieu sera avec 
nous, parce qu’il demeure avec ceux qui aiment. 
 
En persévérant, nous verrons le monde changer 
autour de nous. Et nous ne trouverons la paix que 
lorsque nous communiquerons notre expérience 
extraordinaire à d’autres, aux amis qui peuvent nous 
comprendre, à tous ceux auxquels nous nous 
sentirons poussés à la donner. 



-  Mon âme exalte le Seigneur, p. 193-194 
 
Ici Marie, la mère, ne nous est pas tant montrée 
penchée vers ses frères, ses enfants, que projetée 
vers Dieu, à qui elle peut bien dire: “Mon Dieu et 
mon tout”. 
 
Toutes ses forces spirituelles et physiques sont, 
instant après instant, consumées par la force de 
l’Esprit qui demeure en elle. Elle est comme un 
cierge qui, en se consumant, alimente la vie de 
Dieu qui brûle en elle. Elle vit de Dieu et Dieu vit en 
elle. 
 
Instant par instant, elle s’anéantit pour lui donner 
vie. La voix de Dieu qui est sa volonté, parle avec 
force au fond de son âme et elle l’écoute sans 
cesse. Elle est la servante mise entièrement au 
service du Seigneur. (...) 
 
En se retirant elle-même, elle fait place 
entièrement à lui, et il l’emplit parce que l’amour de 
Marie l’appelle. 
 
Pourtant moi aussi je peux être Marie. J’offre, 
instant après instant, mon être à la lumière, pour 
exalter le Seigneur et le glorifier. Être une petite 
Marie: néant constant, silence, servante par 
l’amour de l’Amour.  
 
Alors l’Esprit en moi dira, comme il jaillissait du 
cœur de Marie: “Mon âme exalte le Seigneur”. 
 
 
Extrait de “La vie est un voyage” 
 
- La Parole, p. 35-36: 
 
Pour avancer sur la route de la vie, nous avons la 
lumière de la Parole de Dieu. (...) 
 
Ayons un immense respect pour elle. Examinons 
comment nous l’observons. Souvent nous la 
limitons à nos raisonnements étroits. Parfois nous 
la prenons pour du déjà connu; en certains cas 
nous la jugeons inutile pour nous et nous 
l’éliminons; ou bien après l‘avoir vécue un peu, il 
nous semble l’avoir épuisée. (...) 
 
Nous ne la comprenons jamais comme elle le 
mérite. Nous passons, mais elle, elle demeure: les 
Paroles de Jésus ne passeront jamais. 
 
Ayons l’idée la plus juste possible de la Parole de 
Dieu, celle d’une présence du Christ, car elle l’est 
en effet. Et reconnaissons tout l’honneur de 
pouvoir la vivre, de pouvoir nous revêtir d’elle. 
 
- Risquer sur sa Parole, p. 24-26: 
 
Afin que Pierre puisse expérimenter la puissance 
de Dieu, Jésus lui a demandé la foi: “Sur ta Parole, 
je jetterai les filets”. Croire en lui et même croire à 

quelque chose d’humainement absurde : pêcher le 
jour après une nuit aussi infructueuse... 
 
 Nous aussi, si nous désirons que la vie revienne, si 
nous désirons une pêche miraculeuse de bonheur, 
nous devons croire et affronter le risque de l’absurde 
que sa Parole comporte parfois. 
 
Nous le savons, la Parole de Dieu est Vie, mais cette 
vie s’obtient en passant par la mort. Elle est gain, 
mais on l’obtient en perdant tout. Elle est croissance 
que l’on atteint en diminuant. 
 
Alors comment dépasser cette fatigue spirituelle 
dans  laquelle nous pouvons nous trouver ? En 
affrontant le risque de la Parole. 
 
Souvent nous croyons que le bonheur consiste à 
posséder, à se faire valoir, à se plonger dans les 
distractions, à dominer les autres (...) Mais il n’en est 
pas ainsi. 
 
Essayons d’affronter le risque de rompre avec tout 
cela. Laissons notre moi courir le risque de la mort 
complète. Risquons... Et le soir nous sentirons 
renaître l’amour dans nos cœurs. Nous retrouverons 
cette union avec Dieu que l’on n’espérait plus, la 
lumière de ses inspirations resplendira; sa 
consolation, sa paix  nous envahiront (...) 
 
Mais il faut y mettre le prix: risquer la mort, le néant, 
le détachement... Risquer sur sa Parole en vue d’une 
pêche miraculeuse de cœurs qui l’aiment. 
 
 
Extrait de “Sur les pas du Ressuscité”:  
 
- “La force de la Parole”, p. 158-160 
 
Une de nos préoccupations est que la Parole ne 
perde pas pour nous, avec le temps, sa force 
révolutionnaire du début, force d’ailleurs à l’origine 
même de notre Mouvement. 
 
N’est-il pas né en effet de la Parole vécue, mise en 
pratique, placée au cœur de notre vie ? 
 
Partout où notre Mouvement existe, et autour de lui, 
naissent d’innombrables groupes de la Parole, pour 
nous apprendre à vivre l’Evangile. Nous leur 
communiquons ensuite les autres aspects de notre 
spiritualité, les introduisant ainsi peu à peu dans tout 
ce qui fait notre vie. C’est vraiment par la vie de la 
Parole que se forme notre communauté. 
 
Grâce à elle, nos relations avec Dieu et le prochain 
devraient changer. Nous devrions découvrir, dans 
notre vie, la présence du Père qui intervient par sa 
Providence et réalise à la lettre les promesses de 
l’Evangile si nous vivons à la lettre sa Parole. 
 
La Parole remplit encore tout son rôle. Beaucoup s’y 
agrippent comme à leur planche de salut . Elle est le 
fondement de notre vie, de chaque activité...  
 


